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ACTE  11 

M  Ile  enchantée Jardins  féeriques. 

Au  fond,   <i  gauche,   rochers;    «i  droite,  la  mer. — Clair  de  lune. 
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Et  volons  ensemble  aux  combats! 


i 


PPP? 


g 


Et  volons  ensemble  auxcom. 


'•n  %  p  :  m 


Ééé 


**=* 


i 


•   * 


E 


TE. 


i'  g    g  g 
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Septième    Tableau. 
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Huitième     Tableau. 


EPILOGUE 

A  Byzance—  Dans  la  basilique—  Devant  les  portes  du   Saint  Iconostase. 

L'Empereur  PHORCAS,     sur    sou    trône, 

entoure  des  Dignitaires,   des  Guerriers  et  du   Peuple. 
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